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Dans l’antique, Bibracte, ville gauloise… 
Dans une riche maison gallo-romaine, le druide OLIVIX, organise une « gui-party », en 
l’honneur du solstice d’été. Mademoiselle BIANCA, la cuisinière revient du marché de 
la « Pâture du Couvent » avec ses provisions dont un gigot d’autruche acheté chez 
Hon-Sen-fou, spécialiste exotique. Sur le chemin, bordé de magnifiques clayonnages, 
elle rumine sa déception amoureuse avec son patron. Ce dernier ne s’intéresse guère à 
son physique de légionnaire romain. Pendant ce temps, Madame PERVINCA, riche 
veuve et amie de la famille d’OLIVIX, remonte le quartier des artisans de la « Côme 
Chaudron ». Elle vient d’acheter un gros chandelier en bronze. Elle repense à la mort 
mystérieuse de son mari, dans le jardin du druide. 



Partenaires : 
 
Conseil Général de la Nièvre 
Direction Départementale 
Du Travail de l’Emploi et de la Formation Professionnelle 
Direction Régionale des Affaires Culturelles de Bourgogne 
ANPE de la Nièvre 
Centres Sociaux de la Nièvre 
Fonds Social Européen 
 

Contacts : 
BIBRACTE 
Centre archéologique européen 
58370 GLUX-EN-GLENNE / 03 86 78 69 00 
 
TREMPLIN Homme et Patrimoine 
10, Rue des Juifs 
71710 MONTCENIS / 03 85 80 42 24 
tremplin.hp@free.fr 
Www.tremplinhp.com 

 L’atmosphère, ce jour là à Bibracte est en ébullition ; chacun se prépare pour la 
grande fête du solstice d’été. Les chars, remplis de vichuailles venues des quatre 
coins de la Gaule, s’entassent à la « Porte du Rebout » afin de s’acquitter de la taxe. 
A quelques mètres de là, dans la fumée des foyers, les ateliers des artisans résonnent 
de mille bruits. Les tavernes voisines sont pleines à craquer ; il s’en échappe des 
chants paillards, des rires et des cris de dispute. Dans l’une d’elles, le centurion 
MOUTARDOS, ne comptant plus sur ses cervoises tièdes, raconte ses campagnes 
en attendant que le forgeron affûte son glaive d’apparat. Ce soir, il est invité chez 
OLIVIX. Une querelle est possible car ce dernier n’a toujours pas payé le meurtre 
commandité, et, en plus, il veut le dénoncer. 
 A la « Pâture du Couvent », près du bassin monumental, quelques manèges 
animent les rues et amusent les enfants. Ceux l’OLIVIX sont surveillés par Made-
moiselle ROSA, la gouvernante. Elle les observe d’un regard attendri et pense à re-
définir son projet professionnel : elle est enceinte de son ignoble maître et menace 
de la congédier. 
 Dans le calme feutré de la bibliothèque de la riche Domus du « Parc aux Che-
vaux », Monsieur VALIUM, le précepteur s’affaire… très tôt ce matin, il est parti 
dans le bois à la recherche de quelques herbes « toxiques »… il prépare une boisson 
plus que douteuse. Cet homme honnête et droit, écoeuré par la conduite indigne de 
son maître envers Mademoiselle ROSA, travaille son piège. 
OLIVIX sort de sa chambre et ne voyant personne à qui faire un sale coup, se dirige 
vers l’écurie pour se venger sur ses chevaux ; cet individu pas très grand, chauve et 
obèse traverse l’atrium ; au passage, il saisit son inséparable clé anglaise dissimulée 
sous son double menton, renverse volontairement une coupe de fruits, afin de sanc-
tionner ses esclaves philippins Hurlus et Berlus. Après s’être défoulé  sur ses che-
vaux, il se dirige vers le vestibule pour accueillir ses invités. 
 Mademoiselle ROSA arrive la première avec les enfants de son maître. Il la sa-
lue et lui glisse quelques mots à l’oreille. Arrive Madame BIANCA, revenant du 
marché, qui surprend ce geste et ne dit mot. Elle se dirige vivement vers la cuisine. 
PERVINCA et MOUTARDOS parlant fort se présentent à la tour. La riche veuve, 
en se dirigeant vers le triclinium dépose son gros chandelier sur un guéridon près de 
la coupe de fruits renversée. Monsieur VALLIUM, très discrètement, entre dans la 
salle à manger. 
 Après avoir bien festoyé, chaque convive, au petit matin, réintègre ses apparte-
ments. 
 
 Le soleil se lève, éclairant de sa lumière bienfaitrice l’atrium, qui dévoile un 
corps gisant parmi les débris de la coupe de fruits. Autour de lui, un gobelet renver-
sé, une clé anglaise, un lourd chandelier de bronze et un fémur d’autruche... 


